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Pour les Anciens 
Prisonntersde guerre 
^ L>effj°rt accompli par 
m Commission Interministérielle 
dan!* l \ ^ £LJ?m p a r . ***, communiqués Insérés 
•SSfinià-SÏV*1* Pf6 8*' U e s t t**1 d'organisme 
t l t ^ ^ L ? , " ^ , a c U f q u e I a Commission 
JwnuirustérieUe des anciens prisonniers de 
g g f f e - ot«Kes de représailles et prisonniers poli-
r*£^.\ * u s s i «ommes-nous certain de répondre 
* J » légitime curiosité de nos lecteurs, en leur 

Ê
annant toutes précisions nécessaires sur l'ori-

» de cette Commission, l'historique de ses 
'aux et le bilan des résultats profitables et 
reux qu elle a obtenus. 

Créée par décret du 15 juillet 1921, sur l'ini-
S K V « de M. Loucheur, la présidence en fut con-
n w au dévoué M. Léon Pasqual. alors député 
MUourd'hui sénateur du Nord, et que les anciens 
prisonniers de guerre appellent « justement le 
« Père des Prisonnier» ». 

La Commission mettait aussitôt à l'ouvrage 
Stnous allons résumer, avec le regret de ne pou­
voir tout citer, l'œuvre absolument remarquable 
HU elie a accomplie. 

Elle a, d'abord, obtenu des Chambres le vote 
«Je la loi du 28 février 1923, permettant aux 
prisonniers de guerre décédés dans les geôles 
allemandes de bénéficie/ de la loi du 2 juillet 
MIS et de donner 4 leurs proches la suprême 
fierté de voir mentionner sur les actes funèbres 
que ces héros étaient bien, eux aussi, « Morts 
pour la France ». Cette mesure a eu. en outre, 
un efMt rlus concret ; habiliter leurs enfants a 
prétendre intégralement aux dispositions prises 
par la Nation reconnaissante en faveur de ses 
PUp*îïes. 

A la suite de nombreuses et inlassables inter­
ventions aux tribunes de la Chtmbre et de la 
Presse, de MM. Léon Pasqual, Poittevin, le colo­
nel Girod, l'amiral Guepratte, Marchais, Jade, 
•te...) la Commission a eu la satisfaction d'obte­
nir la réouverture du court dAlai imparti par 
le décret du 28 septembre 1920 pour le dépôt des 
demandes de rapatriement gratuit des corps des 
anciens prisonniers de guerre. 

"Itou après, sa pressante intervention auprès 
des Pouvoirs Publics valait aux anciens prison­
niers de guerre le droit, fixé par l'article 8 de 
ta.loi c'.u 20 juillet 1922, (amendement Pasqual), 
de porter la « Médaille interalliée de la Vic­
toire ». 

Après avoir assuré le succès des revendications 
morales des prisonniers de guerre, revendica­
tions que ceux-ci placent au premier plan, la 
Commission interministérielle s'est préoccupée de 
taire aboutir certaines revendications matérielles. 

Cest à elle que nos sympathiques captifs doi­
vent le remboursement au oair des monnaies 
étrangères de mauvaise qualité dont lis étaient 
détenteurs au moment de leur rapatriement ; la 
restitution des valeurs et objets personnels par 
eux déposés dans les camps allemands au cours 
de leur long et douloureux internement : la 
révision de l'article 3 de la loi du 31 mars 1919. 
grâce à laquelle le tioint de départ légal de la 
pension d'invalidité a été fixé' a l'expiration du 
délai de 3 mois dont l'origine est la date de 
sortie de la formation sanitaire ennemie. 

Timt récemment, elle vient de mettre au point 
un texte relatif a l'indemnité de vivres et d'en­
tretien, et donnant une solution .\ la question la 
plus importante et la plus complexe de toutes, 
œlles qui lui ont été soumises jusqu'à ce jour. 

Mais ses efforts en faveur des prisonniers poli­
tiques, des otages et des victimes civiles n'étaient 
pa*f moindres que ceux tendant à adoucir le sort 
dç* valeureux combattants qu'un destin impla-
clable avait arrachés de la lutte et retenus de 
longues années loin de la mère Patrie. 

Grâce a ses démardhes renouvelées, la Commis­
sion interministérielle a. d'autre part, amené le 
Ministre des Pensions à lui promettre que les 
corps des 26 otages inhumés dans la froide terro 
ennemie seraient prochainement ramenés, ainsi 
uue les restes sacrés des prisonniers politiques. 
dans la commune où ces braves axaient vu le 
Jour et où, bercés par les mille bruits familiers, 
ils dormiront en paix, dans la douce terre natale, 
tparmi les. leurs, entourés de la vénération 
publique. 

La bienveillance si autorisée des Ministres qua­
lifiés a été également acquise par elle aux Grou­
pements des prisonniers politiques, dont les 
tsdhêrenU peuvent prétendre aujourd'hui à la 
consécration officielle de leur dévouement et des 
services héroïquement rendus à la Patrie. 

C'est ainsi qu'un décret, en date do 1er avril 
1*23. intervenu sur les instances de la Commis­
sion Interministérielle permit de décerner, dans 
le délai d'un an. la Médaille de la Reconnais­
sance Française, sans, fixation de temps mais 
tivant l'armistice, en Alsace-Lorraine, tribut bien 
dû aux victimes de leur fol en les destinées 
rie )a France victorieuse. Les mêmes disposi­
tions furent appliquées.sans distinction de région. 
A tous ceux qui pendant la lutte commune ris­
quèrent leur vie pour contribuer avec éclat au 
succès des armées alliées. 

La Commission "nterministérielle ne pouvait 
oublier les sacrifices noblement consentis par les 
victimes de la barbarie allemande : elle leur a 
fait accorder, par décret du 12 avril 1922, le droit 
au port de la Médaille dts Victimes de l'Invasion 
jusque là réservé aux otages, aux déportés et « 
AUX personnes condamnées A un travail forcé. 

La Commission Interministérielle ne s'en est 
pas tenue & ces brillants résultats. Elle a mis 
parallèlement a l'étude de nombreuses questions 
houlevées par la captivité des victimes de guerre 
e n cause. C'est ainsi qu'en ne se référant qu'aux 
L*vèndica(ians matérielles, nous relevons la pré­
paration d'un texte de 1« ;. allouant une indemnité 
forfaitaire de 100 francs pour chaque mois de 
déportation ou d'emprisonnement aux otages 
pris en représailles les 1er novembre 1916 et 
îer-janvier 1918, et aux prisonniers politiques 
condamnés par les organismes militaires en 
raison des services rendus par eux aux armées 
et aux prisonniers alliés. 

Après avoir réalisé l'œuvre exposée ci-dessus 
et dont il est difficile d'apprécier pleinement les 
difficultés et les fruits, la Commission interminis­
térielle n'a cependant pas épuisé le lourd pro­
gramme qu'elle s'est assigné-, mais les gains ainsi 
réalisas sont garants du succès de ses constants 
efforts, de son inlassable labeur. 

Nous retenons, parmi le» graves problèmes qui 
sollicitent son activité : 

Là réparation des erreurs commises en matière 
de décorations A l'égard des prisonniers do 
«nierre ; Fassimiliation de l'évasion a un fait 
exceptionnel justifiant la Croix de la Légion 
d'Honneur, ou la Médaille militaire, ainsi que le 
droit a une'médaille spéciale ; la Médaille des 
(Victimes Civiles de l'Invasion a certaines çalégc-
rins de prisonniers -civils ignorées jusquici ; la 
MiSdaille de la Reconnaissance Française aux 
prisonniers politiques, auxquels cette distinction 
n'a DU être conférée par suite 4 e la suppression 
d« la Commission compétente intervenue avant I 
l'achèvement de l'étude de tous les dossiers dont I 
elle avait été saisie ; te remboursement de la • 

perte au change subie par nos internés en Suisse, 
par suite de la conversion de leurs avoirs-marks 
au-dessous du pair ; enfin et surtout, l'élabora­
tion d'un statut définitif du prisonnier de guerre 
faisant table rase des antiques règlements tou­
jours en vigueur. 

Telle est 1 oeuvre, réellement immense, qu'a déjà 
accomplie la Commission Interministérielle ou 
qu'elle envisage pour un avenir prochain. 

Pour écrasante que soK cette tache, elle n'est 
cependant pas au-dessus du généreux dévoue­
ment de ses membres ui se dépensent sans 
compter pour assurer dans le moindre délai la 
réalisation complète de son vaste programme. 

Ce programme lui a du reste été tracé par son 
éminent président. M. Léon Pasqual.héros incom­
parable de la cause de nos prisonniers. 

Militant audacieux dega première heure, idéa­
liste agissant et réaVsaSur puissant, adversaire 
irréductible de l'erreur^t apôtre ardent de la 
vérité, Léon Pasqual a su communiquer à la 
Commission Interministérielle l'amour ardent des 
victimes des camps allemands dont son cœur est 
si fortement imprégné. 

Au surplus, l'impulsion irrésistible donnée h la 
Commission par son président, est puissamment 
secondée par la haute bienveillance et l'affec­
tueuse sollicitude c".e M. Jourdain, ministre des 
Pensions, au département duquel elle est actuel­
lement rattachée. 

Placée au centre même du milieu administratif 
où viennent aboutir toutes les revendications des 
victimes de la guerre, en liaison étroite avec 
les services appliquant les règlements qui régis­
sent la matière, ou préparent les textes de la 
législation future, la Commission Interministé­
rielle se trouve sur un terrain particulièrement 
favorable pour mener à bien les travaux qui lui 
ont été confiés. 

Si sa tache est rendue ainsi relativement facile, 
elle le doit à M. le Ministre des Pensions et & 
M. Léon Pasqual qui consacrent le meilleur de 
leur cœur au triomphe de la cause de tous les 
prisonniers da guerrp. civils, politiques et otages. 

Geornes CASTEZX1ER. 

En faveur de la natalité 
DES F Ê T E S DE LA FAMILLE DANS 

LES COMMUNES DU NORD 
La Commission départementale de la Mu­

tualité s'est réunie hier matin à la Préfecture 
du Nord sous la présidence de M. F. Leroy, 
secrétaire général. La Commission a étudié 
la dernière proposition ministérielle suivant 
laquelle on devrait créer dans chaque com­
mune du département une fête de la famille 
pour encourager les familles nombreuses. 

Cette fête aurait lieu chaque année le der­
nier dimanche de mai. 

Au cours d la réunion on décida de 'de» 
mander a tous les maires du département, 
d'organiser une grande fête au cours de la­
quelle seraient solennellement distribuées des 
récompenses aux mères de familles nombreu­
ses. 
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CONGRES A LILLE 
DES FONCTIONNAIRES 

DES RÉGIONS LIBÉRÉES 
Ê& Fédération Nationale des fonctionnaires 

auxil iai ies et temporaires de l'Etat « An­
ciens Combattants >, dons le s iège est & Lille. 
doit se réunir en congrès le dimanche 9 mai 
courant au Bar Hôtel Continental, Place de 

' la Gare. 
Les délégations comportent exclusivement 

des fonctionnaires auxiliaires temporaires des 
Régions libérées. 

IMPORTANTE RÉUNION 
DES AGRICULTEURS 

DU NORD 
Mercredi, a 11 heures, à l'Hôtel Maréchal, 

à Lille, les Agriculteurs du Nord ont tenu 
leur réunion mensuelle sous l a présidence do 
M G. Macarez. 

Lite livraisons île potasse. — On adopta le 
vœu du Comice Agricole de Cambrai, s'éle-
vant contre les retards des l ivraisons de po­
tasse, et demandant que l'exportation ne soit 
autorisée qu'après satisfaction des besoins 
intérieurs. 

La contribution volontaire. — Aux applao 
dissernents de l'assemblée, M. G. Macarez af­
firme que les agriculteurs feront le nécessaire 
pour être largement représentés dans le» Co­
mités d'arrondissement qui vont se fonde* en 
faveur de la contribution volontaire. 

La transmission de l'aptitude laitier* par 
l'intermédiaire du taureau. — Une conférence 
sur ce sujet est faite par M. André Leroy, 
Chef des travaux de zootechnie a, l'Institut 
National Agronomique. 

Des explications données, il résulte que 
dans le choix d'un taureau 11 faut tenir comp­
ta de deux règles : 1». Rechercher un animal 
dont les sœurs sont de bonnes beurrières ; 
&'. Examiner aussi l'ascendance de la bête 
au point de vue capacité laitière et beurrière. 

M. Collette, distillateur, fit ensuite son ha­
bituelle conférence sur le régime de l'alcool, 
s'eievant contre les privilèges d u Midi. 

B a s a * 

FOOTBALL'ASSOCIATION 

GROS LOTS 
VILLE OC PARIS 1S7S 

Le numéro 163 769 est rembourse par tOO.W» tr. 
Le numéro 7<f.65fl est remboursé par 50.000 tr. 
Les trois numéros suivants sont remboursé* ena-

Cun par 10.000 fr. : 42.563 — 94.334 — 242.253. 
Les quatre numéros suivants sont 

chacun par 5.000 tr 

mjtn. 
VILLE OC PARIS 191* 

Le numéro 229.52S est remboursé par 80.000 tr. 
T,e numéro 86.187 est remboursé par 10.008 fr. -
Cinq numéros sont remboursés chacun par 1.080 

francs. 
81 numéros sont remboursés par MO trames. 

FONCIERES 1*78 
t „ numéro 735.310 est remboursé par 108.00» fr. 
Le numéro 1.600.541 est remboursé par 100J300 fr. 
Le numéro 744.498 est remboursé par 95.000 fr. 
Les deux numéros suivants sont rembourse» cha­

cun par 10.000 fr. : 374 246 _ 1.271.545. 
Les cinq numéros suivants sont remboursé»; cha­

cun par 5.000 fr. : 166.702 — 246.566. — «92.1TI — 
846.151 — 1.323.864. , 

FONCIERES MM 
Le numéro 243 580 est remboursé par 100.00» tr. 
Le numéro 703.583 est remboursé par 25.000 fr. 
Le» six numéros suivants sont rembourses cha­

cun par 5.000 fr. : 5.360 — 58.085 — 513.37» — 65**63 
— 864.433 — 885.675. 

FONCIERES t*1J » 1/9 
La Tmméro 154.528 est remboursé par 100.0BO tr. 
Le numéro 277.865 est remboursé par 25.000 fr. 
Les deux numéros suivants son tremnouieés cha­

cun PAT 5.000. tr. : 105.S95 — «19.76*. 
FONCIERES 1800 

Le numéro 274.72* est remboursé par 50.000 fr. 
Le numéro 572.622 est remboursé par 10.000 fr. 

LES DERNIERS RESULTATS DU 1 MAI 
A l'U.S.O. de Douai. — Dimanche dernier, l'é­

quipe première des Cheminots de Douai a. battu la 
seconde du Stade Béthunois par S buts A 1. 

LES RENCONTRES DU 9 MAI 
LA GANTOISE—OLYMPIQUE LILLOIS 

• La Gantoise » qui vient encore d'affirmer sa 
valeur, en battant le Standart de Liège, par 2 
a 1. dimanche dernier en championnat, fera di­
manche, le déplacement de Lille. 

C'est une très grande équlne Qui. La dernière 
fols qu'elle fit le déplacement de Lille, se mesu­
ra avec ro.L. en un bon Jour, qui lut infligea une 
défaite. 

Aussi, ses dirigeants ont-ils donné leur agrément 
A un déplacement Avenue de Dunkerque, après s'ê­
tre assurés que tous les équlpiers premiers seront 
du voyage et notamment, les Internationaux 
Celle, gardien de but : Boesmann. demi ; Despae, 
centre-avant. 

« La Gantoise », cette année, se glorifie d'avoir 
mis en échec les champions de Belgique • Le 
Beerscbot » 3 A 3 et d'avoir battu l'union Salnt-
GUloIse. l'Antwerp et Anderlecht par le même 
score 3 4 0. Vervlers et Tllleur. par des scores 
beaucoup plus lmposanst : 6 A 1 et 7 A 0. 

L'Olympique Lillois qui n'a pas été heureux di­
manche dernier a Paris, voudra devant ses sup­
porters, se rénabUitor. 

L'Olympique Lillois n'a remporté qu'une défaite 
A Lille depuis le 18 février. IX ne voudra pas ter­
nir son beau score par une défaite, car ce sera 
probablement le dernier match de la saison pour 
les Olympiens Lillois qui ont tenté et réussi de 
gros efforts au cours de la saison qui se termine 
actuellement 

LE REO-STAR A SAINT-POL 
Ainsi que nous en avons déjà parlé dans nu 

précédent numéro, c'est dimanche prochain 9 mal, 
que cette célèbre équipe viendra donner sur le 
terrain de la Carée. A 18 heures, un match de 
propagande. Elle se mesurera avec la IA de l'U­
nion Sportive St-Poiolse C'est grâce aux démar­
ches de M. Courquln, capitaine de l'équipe pari­
sienne, maintenant St-Polois, que les amateurs 
de football auront la bonne fortune de la possé­
der. Nombreux seront les sportifs des villes voi­
sines qui effectueront le déplacement dimanche 
pour venir applaudir cette célèbre équipe. 

A L'U.S. DE DOURCES 
Ao Stade du Pont, à 14 h. 30, aura lien un 

grand match de football entre l'U.S.D. 1 et 1A.S. 
Frévent. Bêle partie pour la poule d'accession en 
2e division qui amènera la grande foule au ter­
rain dos sports. 

LE STADE OOMPitGNOIS A BÉTHUNE 
Dimanche a Mal, 11 y aura foule au Jardin des 

Sports. A Béthune. où l'équipe IA du Stade Bé­
thunois recevra le Stade Comptégnols, champion 
de l'Oise 1920-1921-1923. Ce dernier clnb viendra au 
grand complet. Son « onze • comprend maints sé­
lectionnés de la Ligue du Nord-Est. aussi les sta-
distes locaux devront en mettre un sérieux 
• coup » s'ils veulent résister honorablement A 
leurs valeureux adversaires. 

DEMANDES DE MATCHS» 
Association Sportive de Sin-la-Nobi* demande 

matebes pour tout le mois de Mal. pour les équi­
pes IA. 1B et 2e. Ecrire A M Besançon, 33, rue de 
la Porte de fer. A Sin-le-Koibe (Nord). 

L'U.S. Rousles demande matches tous les diman­
ches du mois de Mai, sur son terrain ou terrain 
adverse S'adresser .A M. Victor Pourrier. e, rue 
de l a Berlandiëre, S Rousles 

MATCH DE BIENFAISANCE A PIVES 
LE JOUR DE L'ASCENSION 

Le Jeudi 13 Mat. fêtes de l'Ascension, se dispu­
tera au terrain Virnot, A Flves. le match des 
• Hommes Mariés et Célibataires ». Les sportsmen 
flvols et de Moulins-Lille se souviennent que cha­
que année cette rencontre a lieu au profit des 
soldats de Moulins-Lille. 

Cette fois, le choc s'annonce sérieux et nous 
verrons en présence des footballers de qualité, 
tels que Vandeputte. Wacquei, Deschamps pour 
les « Célibataires > et Verhaghe, Hélln. Vantroost 
et Lecat pour les • Mariés ». Aussi nous ne dou­
tons que les sportsmen se pressent nombreux au 
terrain du Sporting Club Flvols. 

UH TOURNOI AU F,C. DE MAR«<f*T*W 
LE JEUDI M MAI 

Le Football Clnb de Marquette organise pour le 
Jeudi 13 Mal et dimanche suivant, un tournoi de 
juniors doté d'une superbe coupe ea métal ar­
genté (Coupe Bernard frères). 

Entre les juniors de l'Association Sportive dTIel-
lemmes, l'Union Sportive Tourquennoise (JB) 111. 
mon Sportive des Cheminots dllellemmes et le 
Football Club de Marquette. 

Entrainement tons les mercredi» pour Ma Ju­
niors et Minimes au stade de 18 A 90 heures, sous 
la direction de MM. Vaa Damms et Lefebvre. 

Cette épreuve qui se disputera sous les règle­
ments de lTnloo Véloclpédique de France, est ré­
gionale, ouverte A tous les licenciés de l'U.V.F. 
de Se et *e catégories et débutants, de la région 
du Nord de la France (c'est-A-dire des Départe­
ments du Nord, du Pas-de-Calais, de la Somme, 
de l'Aisne, des .Ardennes) et aux coureurs étran­
gers munis de leur licence, visée du Comité Dé­
partemental de l'U.V.F. des Départements sus­
nommés 

Le parcours de l'épreuve du Critérium Cycliste 
Inter-Clubs est de 100 klm. environ. 

La liste des prix qui pourra êtr,. augmentée, est 
ainsi établie ! au 1er 350 fr ; au 2e 175 ; au Se 
125, au 4e 90 ; an Se 65 ; au 6e 50 : au 7e 40 : au 
8e 35 ; au 9e 30 ; au 10e 25 ; au lie 90 : au' 13e 
15 ; au 13e 15 : au 14e 10 ; au 15e 10 tr.. e t c . 
Va challenge sera attribué définitivement aa club 
dont quatre coureurs classés A l'arrivée totalise­
ront le moins de pointa. 

Pour tous renseignements et l'envol des engage­
ments, s'adresser au siège de l'E.C.P-B. M Tor­
que Louis. Commissaire sportif, rue dès Hêron-
vals, La Bassée (Nord). 

AUX • BOIS-BLANCS » A LILLE 
Dimanche 30 Mal. grande course cycliste pour 

débutants, organisée par le Comité des Fêtes du 
Quartier, 300 francs de prix, un objet sera offert 
par les Cycles OLGA, au club ayant le plus de 
coureurs Engagement» 3 francs. Les inscriptions 
seront reçue* chez ForestieT-Labbe, Café Belle-Vue 
et chez Désiré Versluys, Agent des cycles OLGA. 
rue Canrobert. Lille. " " 

AU OTCLO CLUB RONOHINOIS 
Le Cyclo Club Ronchlnois. siège chez Ach Thi­

baut, organise pour le dimanche 6 juin, un 
grand carrousel cycliste doté de 250 fr. de prix : 
1er 70 fr. ; 9e so fr., etc.... 

Avis donc aux amateurs 1 
UNE SELLE EPREUVE A ESOAUDAIN 

Dimanche 23 Mal. grande course cycliste 60 klm. 
réseivêe aux te catégorie et débutants, sous les 
règlements de l'U.V.F. De nombreux prix récom­
penseront les vainqueurs. Le départ sera donné 
A midi. Les engagements sont reçus chez Lucas 
Octave. « Cycles . , 48. route de Doual-Escaudaln 
Mise 3 fr. 50, dossard compris. 

JEU DE BALLE 
A ORCHIES 

L'ouverture de la saison ballante de 199» aura 
riieu sur le baUodrome de la Grand'Place d'Or-
chles. le dimanche 9 mai 1926. 4 14 heures par 
une lutte de deuxième simple, entre les équipes 

CYCLISME 
AU VÉLODROME FRANCIS A Pt.Eltt-BR.EOOO 

Jeudi u Mal , A M heure* 
La direction a élaboré un programme Oe pre­

mier ordre A l'occasion des fêtes de l'Ascension 
et de la Pentecôte. Voici d'abord celui du Jeudi 
13 Mai : 

1. Grand Prix de l'Ascension, vitesse »n t sé­
ries. 9 «eDêchages, 3 demi-finales et poule finale 
ea ntatches a 2. 

9 Prix Lejeune, course-poursuite A l'Austra­
lienne., séries et finale sur 15 tours 

3. Eliminatoire pour les non classé». 
t. Grand Prix de l'Ascension, tond sur 90 klm. 

Individuels, avec 10 classements. 
Ses t as » suivants son tangages : Norbert Le-

eornu et Fabien Depoint, les excellents comingtnen 
parisiens ; Atibert Wtnsinques, le populaire rou-
baisien qui détient le record <?e l'heure A l'Amé­
ricaine (avec Van Bever) au Vélodrome Francis : 
Llbeert, se du Tour de Belgique ; les réginnaxu 
Watteau Albert, le digne élève de l'ancien cham­
pion des : Flandres : Leuridan. que nous n'avons 
pas en core eu l'occasion d'applaudir cette année; 
Herphelin, le vainqueur du Grand Prix de La-
bulssière : I amoureux, de Wasauehal ; Lexique, 
'de Lille et Depoorter. de Tourcoing 

Nous verrons encore du beau sport sur l'an­
neau du Breucq et la liste des engagés ainsi que 
le programme, sont faits pour contenter les plus 
difficiles. 

Pour se rendre au Vélodrome Francis, prendre 
le Mongy LlUe-Rounalx et descendre A la Plan-
che-Epinoy, ou le tram F et descendre au Sart, 
le vélodrome est A 600 mètres. 

L» vélodrome est ouvert tous les jours pour l'en­
trai nemen t. Pour les courses de la Pentecôte (93-
94 Mal) les Inscriptions ne seront acceptées quo 
jusqu'au 1* Mal, A .1* heures. ; • 

AU OYOLO-CLUB CAMBRESIEN 
Dimanche 16 Mal. Grand Prix CyclMs de la 

Ville de Cambrai sur le parcours de Cambrai, 
Douai. Lille et retour. 195 klm., organisé, par le 
Cyclo Club Cambresien. sous le» réglemente de 
l'U.V.F.. course régionale ouverte à tous coureur» 
sauf les professionnels 

Plus de 1.000 franc» de prix sont affectés A 
cette course. Droit d'engagement : 3 francs. Dos­
sards A 11 h. 30. Départ A 19 heures précises. 

Pour tous renseignement» et engagement, «•»* 
dresser au siège du C.C.C.. Café des Sports. 3, 
Boulevard Faidherbe, A Cambrai. A M. Pierson. 
secrétaire. Téléphone «T*. . . 

UN CRITÉRIUM INTER-CLUBS A LA BASSÉE 
L'Etoile Cyclo Pédestre Basséenne organise 

pour la première fols le lundi de la Pentecôte (2* 
Mal), une épreuve dite : Critérium. Cycliste Inter­
clubs du Nord de la France. 

de Rengy et d'Orchies 

PELOTE BALLE 
A SILLV-MONTICNV 

Voici les résultats des luttes du 3 mal. & Blllv-
Montigny : ^ ^ J 

Avlon-sous-Lens bat BUly-Montlgny par 8 jeux 
39 quinze A 3 Jeux 3* quinze. 

Joueurs A signaler : Simoultn. Ruol (llvréel • 
Dcruelle. Rolland (rechas). ' ' ' 

Noyelles-Godamt bat Billy-Montlgny par 8 lenx 
*9 quinze A 7 Jeux 41 quinze. 

Joueurs à slsmaler Rolland, Michel Victor (li­
vrée) Gabriel Danaut, Vandesarelie (rechasj. 

BOXE 
LA CRÉATION D'UNE ACADÉMIE DE BOXE 

A MAUBEUGE 
Une Académie de Boxe vient d'être créée A Mau-

betsge et 11 semble que les efforts des dirigeants 
de cette organisation qui déploient une grande 
activité doivent être fertiles. 

La première séance de boxe se déroulera en ma­
tinée le dimanche 13 Juin au Théâtre Municipal, 
sous les règlements de la Fédération Française de 
Boxe. 

Les organisateurs ont formé le projet do faire 
défiler à Maubeuge les meillleurs boxeurs régio­
naux, parisiens et étrangers 

Des engagements Importants sont dcJA acquis, 
mais le .«dirigeants de l'Académie seront heureux 
d'accueillir les boxeurs régionaux et parisiens qui 
désireraient combattre lors de la première séance 
et des séances A venir ceux-ci peuvent adresser 
leur demande avec tous renseignements concer­
nant leur carrière pucllistique A M. le pi recteur 
de l'Académie de Boxe, café du Cygne, a Mau-
peuge (Nord). 

QUI VEUT MATOHER f 
OrrlHoa Désiré. professionnel. 68 k. Leroy 

Georges, amateur, 70 k. ; Dussart Axidroclès, ama­
teur. 69 k ; Gengembre Délire, ld . *8 k ; Desprez 
Gilbert, îd. 45 k. ; Hugot Paul. ld. 43 L ; Splin-
gard Gaston, id. 37 k 

Pour tous renseignement», s'adresser A M. Ou-
vJJUOD. 19. Place Gambetta, CaxvLu (Pas-de-Calais). 

COURSERA PIED 
• LA JEUNESSE SPORTIVE D'OIONIES 

La J.S.O fera courrlr Jeudi 13 mal (Ascension), 
son championnat de demi-fond sur le parcours 
(départ de chez Onckelet. rue du Moulin, rue 
Emile Zola, gare de Llbercourti Guarguetelles. La 
Chapelle. Fosse N. 1.. l'Empire, arrivée RU siège, 
rue du " P W P I Le départ sera donné A ta heures 
précises. 

ATHLÉTISME 
AU SPORTINO CLUB FIVOIS 

Le Sporting Club Flvols participera cette an­
née a toutes les épreuves organisées par la Ligue 
du Nord- d'Athlétisme. A cet effet, les séances 
d'entraînement commenceront, terrain Vlruot. A 
partir du 9 Mat 

Elles auroçt lieu le Dimanche de 8 A 10 heures, 
jusqu'au 31 mai et de 8 A 11 h. â partir du 1er 
Juin. Le mercredi et le vendredi, de 18 A 20 h 30. 

Les leunes gens désuant pratiquer ratf„»^j*ie 
nourront se faire Inscrire au siège, chez Delçutte. 
199. rue Pierre Legrand. ou ches Lefebvre, rue des 
Montagnards. A Flves 
L'ENTRAINEMENT A L'OLVMPIQUR LILLOIS 

Pendant la belle saison, les fervents de l'Athlé­
tisme vont pouvoir s'adonner de nouveau A leur 
sport favori. 

Séances d'entraînement : les dimanches A 9 h. ; 
les mardis et Jeudis A 18 h 30. 

Les jeunes gens désirant pratiquer l'Athlétisme, 
sont priés de s'adresser A M. Noquet, 33, rue de 
Puébla ou eu stade Militaire aux heures d'en­
traînement. 

^ ^ HIPPISME 
L e s r é u n i o n s d e T o u r c o i n g 

d e s 8 e t 9 M a i 
Pour la première fois aura donc lieu à Tour-

coiop deux journées successives (le courses : le 
samedi 8 et le dimanche 9 mai. 

Il y a donc lieu de féliciter vivement les pro­
moteurs de cette heureuse innovation qui, sou­
haitons-le, sera suivie par les commissions des 
villes voisines. 

Les turfistes crui font semaine anglaise ne peu­
vent Que se réjouir et avec eux les propriétaires 
de chevaux dont les frais seront de ce fait allé­
gés. En effet les propriétaires n'effectueront 
ainsi qu'un seul transport au lieu des deux de 
l'ancienne formule puisque les courses se fai­
saient alors à plusieurs semaines d'intervalle. 

Amateurs, rendez-vous donc a Tourcoing sa­
medi, à 2 heures précises. 

FEUILL.ETON DO 6 MAI 1986. — N« 5 

BM*>- La i s sons cela, reprit l a gretune a v e c 
tane feinte lassitude. La vie e s t la vie et nos. 
Mcriminations n'y changeront rien-.. Il faut 
ta prendre telie qu'el le est et s© résigner et 
r irrévooable . . . Regardons pkitot l 'avenir e n 
face. . . Que vas-tu 1 a ire 7, 
•••'— Ah 1 «ouipira la p a u w e petite, s i je 
• l 'avais l a raison que je t'ai dite de ne 
p a s m'abandonner au découragement et de 
tri 'accrocher à la v ie , je n e m'inquiéterais 
prière de c e que m'appoçtem demain. . . Le 
dênûment , l a misère n'ajouteraient rien à 
"ina peine. . . Quelle que so i t la vie. qui m at­
tend, el le s e r a s a n s joie,.. P l u s à avenir et 
« a passé douloureux.. . C'est en arrière que 
je ' regarderai, pour regretter et pleurer, 
Jour-suivie par m e s souvenirs . . . Est-il pos-
Jible qu« }« n* revoie plus mon cher JM-
vSen, que faie perdu s a t endresse? . . . Dis , 
E v e , est-oe possible * 
" D ' u n e voix décîrfrarite, la maSieureuse, 
va incue par s e ç e i n e , jeta c e s derniers mots 

. « t se couvrit l e v i sage de s e s deux p i p i n a 
* î » i - Al lons , a W s , n e s o n g e plus à cela, 
g r o n d a E v e Parodie . T u l 'as dit tai-njâme : 
& 1 3 le devoir de v i n » pour ton «n*»"*--
J S b o , - n ' u s e fa» to T*ou*age à te. lamenter. 
^ttaAlnltnsranftiUi "" 

taras-tu dans ton appartement ? Quelles s e ­
ront tes ressources '! 

— Je n'ai plus rien, car je ne veux rien 
devoir à ceux qui croiraient m e faire une 
insultante aumône, répondit Sylvette. De 

Slus, je c o i s avoir quitté Paris demain. . . 
n ex ige cela dû moi,toujours sous la m ê m e 

menace. . . Tu a s dit toi-même que je n 'avais 
qu'à m'incliner.. . 

— Et je te le répète. . . Il ne faut p a s re­
nouveler la lutte du pot de terre contre le 
pot de fer... T u serais brisée. . . C'est injuste, 
c 'est abominable. . . mais c'est ainsi . . . 

Je partirai donc... Je travaillerai. . . Je 
sa i s coudre, heureusement. . . Je trouverai 
peut-être du travail. . . Enfin, j e tâcherai de 
m e débrouiller. . . 11 le faudra bien, puisque 
m e voilfi toute seule. . . 

Non, pas toute seu le ! protesta Eve Pa­
radis d'un ton d'affectueux reproche. Crois-
tu donc que je va i s t 'abandonner dans la 
peine ?... Je possède heureusement quelques 
ressources qui m e permettront de l'aider... 
P o u r commencer , je vaia te dénicher u n e 
petite viUa paisible, où je t'installerai. . . T u 
passeras pour veuve . . . v 

^ — V e u v e ! g é m i t Sylvette , à laquelle l e 
mot fit froid au cœur. 

Veuve, ne l'était-elle pas vraiment, de 
son amour, de s a joie, de son espoir-. «Je­
tant ce qui, jusqu'alors, ava i t embelli s a 
vie ? _ * : _ - j 

— Il le faut, expliqua Eve. . . Tu sais com­
bien il importe de ménager l'opinion Ta 
grossesse , bientôt sera apparente. Et tu^de­
vras faire tes couches dans re pays où j e 
t'installerai.. . Comment y trouveraie-tu du 
travail , comment t'v ferais-tu u n e situation 
ei ta position apparaissait irréguhèreT On 
te mettrait & l'index. On te témoignecatt 
u n mépris que tu n e supportera» pas. . . La 
«rio l a awwBitVBarp^T^ jparfngltlihle iWfWfl>T0Ol 

l 'organiser.. . l . ' important, c 'est que t u vi­
ves . . . L'oubli viendra plus tara.. . 

Et c o m m e Sylvet te secouait la tête, Eve 
répéta avec autorité : 

— L'oubli v i endra . . H le f a u t . . T u «a, 
d'ailleurs, trop de fierté pour violer ta pro­
m e s s e et risquer da t'attirer l'hostilité de 
la famille Escarène. . . Donc, du côté de Lu­
cien, tu n 'as plus rien à espérer. 

— R i e n ! soupira Sylvette atterrée. 
Alors, laisse-toi guider vers une v ie in­

dépendante. . . T u sa i s bien que je n e veux 
qu assurer ton bonheur et, pour plue tard, 
celui de ton enfant. . . 

Tu ea bonne, Eve, murmura Sylvette, 
en embrassant s a cruelle amie. Ah ! ai je ne. 
t 'avais pas, que deviendrais-je ? 

Mais tu m'as . . . Et je me charge de 
toi, répondit i i ve Piu&àis auge un. étrange 
sourire ~ 

LES COURSES OB LILLE DU 1» MAI 
Engagement» clos le « Mal, h M l n w n 

1er Prix «u Gouvernement, — (Trot monté. Î.0O0 
tr.. 2.200 mètres) : 

Allétrro, A O. Gyselinck : Belle Poule et Violette 
A P. Dassonville : Charivari, à A. Demareq t 
leux-Pin, A V. Devreese ; Vazldon. A * vallois : 
Vlseuse. A A. Labalette ; Anttnéa III, a» P. Pelr-
seiraele pér* ; Parlsette. A E. Batte. 

9 engagements. 
Prix de L«m»«r«art. — (Laternatlooal attelé. 

15 000 tr.. 2.*oo mètres : 
Harry Harvester. A 'O. Van Antwerpen ; Tfae Di­

rection, A G. Hoste ; Rigodon, A A .de Wazières ; 
Irdai et Valeur. A P. Dassonvllle ; Usufruit, A 
O. Gyselinck ; Brage A F CaUaert ; Tienneval, 
A G. Beauvols ; Georges Watts, A A. Snosck ; Rê­
veuse II, à TU. Depreiter ; Tnontméès, ex-Titan. 
A L. Tacquet ; Wattage. A Hllaire Vanlandeghem; 
Ormondale. A Henri Vanlindfçhnm ; Mary Ben-
ton, à Cb. Hartens. 

14 engagements. 
La Société des Courses de Lille offre, pour 1S98. 

une prime de mille francs au premier eneeal qui 
établira sur l'Hippodrome du Bols de la Défile, 
/un record de vitesse égal eu supérieur A 1' »", 
sans fraction. Cette nriuv sera portée A 2 000 fr 
si ledit cheval est né et élevé en France. A titre 
d'indication le record de l'Hippodrome est ac­
tuellement détenu par < Tne Direction » en r 25" 

COURSES A LE TREMBLAT 
—Ire COURSE. — 1 VelUantlt M. Allemand, r. 
85.50 ; p. 19.30. — 9. Gratertu, R Lunue*. n. IS.50 
— 3. Royal Danseur, Semblât, p. 19.00! 

2e COURSE. — 1. Le Rocner II Castalna- K 
49.00 : p. 15.50. — 2. ComeriU, Coughtrey, nTtt.50. 
_ 3. Koll Kolo. Férat. p. so.oo. * ' "* 

3e COURSE — 1. Inaudi. O'Nelll. K U N t n. 
fl.oa — 2. Cassard, Garner, p. 24 00 

4e COURSE — 1. Laboune II, EsHng. g. 1S4 50 ' 
p. 42.50. — 2 Hide. Lister, p. s i . s o . - J a . Joral-
coton. Bouillon, p. 35.00. »•»«* 

5e COURSE. — j . Jazzband, Rar.be. g. T0.00 : p. 
33-O0- — S Dureté, Garner, p. 43.00. — 3. Erollte 
Mac Gée, p. 17.50. 

Se COURSE. — t Mont Bernlna. Mae Gée. g. 
2. Ramoneur U. O'Nelll. D. »«0». 45.00 : p. 32.00. 

L A L A N G U E R U S S E A U X E X A M E N S 

D U B A C C A L A U R É A T 

Aux termes d'un arrêté du ministre de 
l'Instruction Publioue et des Beaux-Arts, en 
date du 1er mai 1926 : les Facultés des Scien­
ces et des Lettres des Universités de Lille 
examineront pendant les sess ions de 1926 
les candidats au baccalauréat de renseigne­
ment secondaire qui désireraient subir 
l'épreuve de langue vivante, étrangère sur 
la langue russe . 

RADIO-PARIS. 6. — » h. 30 : Marche montmar­
troise ; Mimosa .valse ; Sérénade, solo de violon : 
Luogl, romance italienne ; simple idylle, plssicatl • 
Sarabande grave- solo de violoncelle ; Why Diduit 
you speak to me : Lobengrin. trio ; Caprlcio, solo 
de note : The fairics ; Nocturne, solo de violon ; 
Garrotin Gitano ; Canzone. solo de violoncelle : 
Interlude ; Douc« veillée berceuse : Fragments de 
l'opérette : La victoire de Samothrace. — 16 h. 45: 
I. heure enfantine. — 20 h. : Espéranto et comptabi­
lité. — 90 h. 30 : concert. 

LONDRES. — 13 h. A 14 h. : NôUveanx disque» de 
gramophone. — 14 h. 30 : Festival musical. — 15 h 
13 : Pour les écoles ; Les héroïnes de Shakespeare. 
— 16 h. 15 : Concert. — 17 h. 15 ; Pour les enfants : 
histoires — 22 h.; Récital de piano : Etudes de 
concert N. 3 en ré bémol majeur (Liszt) : Ronde de 
lutins ILiszt) ; Soirée de Vienne. (Schubert-LUsxtl. 
etc. — 32 h. 30 a 24 h. : Musique de danse. 

DAVENTRY. — lt A 13 heures t Quatuor Radio 
avec soprano, baryton et violon. — 13 A 94 heurte -
Programme de Londres. 

BELGIQUE. — 17 h. : concert pour les enfants • 
Marche enfantine ; Chérubin ; Sur les chevau î dé 
bois ; a) Seul ; b) par le petit doigt, ao heures -
Concert. — 21 h. 15 : Soirée de danses. 

Etude de M« J. GODKON, avoué, docteur en droit, 
demeurant a Lille. VU bis, boulevard ue la Li­
béria 

D'un Jugement rendu par le Tribunal de pre­
mière instance séant A Lille (Nord), jugeant cor-
i-ectloauelieuieat, ea date du 3 lévrier I9i*j. eure-
gistré. 

Entre la Compagnie Continentale du Gax, partie 
civile, et Monsieur HAUSST Edxoons-Joeeph. qua­
rante-sept ans, caoareuer, demeurant A LlSs. 14. 
rue Jean-Roisin. 

Prévenu de voL-
11 a été» extrait ce qui suit— 
Attendu qu'il résulte de l'information et des dé­

bats la preuve que HAUSSY Edmond a dans le 
courant de l'année 1925 A Lille, en tous cas depuis 
moins de 3 ans, soustrait frauduleusement une 
certaine quantité de courant électrique au préju­
dice de la Compagnie Continentale du Qaz. 

Lie Tribunal déclare HAUSSY Edmond, coupable 
de vol avec circonstances atténuantes. 

En conséquence le condamne par corsa à une 
amend . de 500 fr. et en outre aux frais liquidés A 
172 francs. 

Fixe la durée de la contrainte A a s an. 
Et statuant sur les conclusions de la partie CL. 

vile.. 
Le Tribunal condamna HAUSSY par corps A 

payer A la Compagnie Continentale du Gaz a 
titre de dommages-intérêts la somme de 2.000 fr. 

Autorise, en outre La - Compagnie Continentale 
du Gaz A faire publier dans cinq journaux A son 
choix, le pré-eut Jugement aux frais du condamné 
sans toutefois que le coût de chaque Insertion 
puisse excéder 200 francs. 

Fixe de ce chef la durée de- la contrainte par 
corps au minimum. 

Fait et prononcé A l'audience publique le 3 fé­
vrier 1998. 

Pour extrait t (Signé) GODRO.v 
24.297 

Bulletin Economique 
PARIS. (Halle* Centrales), 4. — Cours moyens. — 

ViandH. — Bœufs, derrière ire nualité fl.30 ; bavet­
te 5.50 -, moutons carrés parés 14 : épaules ire qua­
lité 10.30 ; gigot ire qualité 15 fr. ; 9e. 13 fr. ; 
veaux pans et cuisseaux 12.50 ; base complète 0.30 : 
porcs longe et filet 14.50. 

Beurre. — Centrifuge Normandie 13S0 ; Bretagne 
i.'.eo : Charente et Poitou M : Touralne 13.80 -. 
marchands Normandie U.aû ; Bretagne 13 i Centre 
13 : divers 12. 

«muta. — Normandie extra 570 : Bretagne choix 
î o : Touralne choix 560 ; Poitou 5ô0 ; Auvergne 
503 ; Midi 510. . 

Volailles. — Lapins du Gatinals 11.40 : autres 
catégories 11.25 ; lapine vivants &60 ; pigeons gros 
1 ) : petits 5 ; poulets de Bresse 27.50 ; poulets or­
dinaires 19.25 ; pintades 27 fr. 

Poissons. — Barbues 10 fr. ; carrelets 2.50 ; colins 
décapités 8.73 ; dorades 5 fr. ; homards vivants 20 ; 
langea stes 33 ; maquereaux 3 : merlans « ; raies 
2 : soles 16 : turbots 10 : goujons 13 
35 ; truites de rivière 36 tr. , 

PARIS. (Bourse du Commeree), S. 
Courant 364. 264.50, 365. 2651)0 ; Juin Sfl7-50 368 ; 
Juillet 270. 270.95 271 ; août 274, 274.55. 275, 275.50 ; 
septembre 273, 273.50 : 3 d'octobas 259.50. 259. 209.50; 
3 de novembre 260. Tous payés. Tendance ferme. 

LE HAVRE, 5. — Clôture. — Cafés. — Tendance 
ferme ; ventes 2500 sacs. — Mai 768. Juin 752. JuUlet 
750.50 août 74450. septembre 734, octobre T21, no­
vembre 712 25. décembre 706.75. anvler 689.35, février 
687.75. mars 682.50, avril 680.50. 

MARCHES D E LA REGION 
•eurra. — valencumnes ta à t» le kll* m Candry 

M ; Broay-en-Artota f* A 15 ; Béthune 12 A J4. 
«ut*. — Valenciennes OâO e* 05 pièce ; Candry 

5.40 U douzaine : Braay-ea-Artoie 13 les 98 : aoctroy 
ne 13 A 14. 

Pommes d* terra. — Valenciennes «a» A 0.73 le 
kilo ; Caudry 0.7S : Bruay 1» A 95 ; Béthune AN. 

Volailles. — Poulets : Valenciennes 20 a 30 pièce ; 
Caudry a i » ; Bruay 19 A 25 t Béthune » à " " 
la couple. 

LILLE, JHalles OentralesV «•Cours moyen des t t 
tes en gros A la date du 5 mal 1926. 

Volaille* et gibier*. — Lapin dépouillé 12.50 à % 
le kilo ; poule 12 A ta ; poulet 25 a 32 : cana.' 
i l à 1S. 

•eurra et «sur». — Beurre des Flandres 16 A 
le kilo ; oeufs des Flandres 60 le cent. -

Fromages. — Maroilles 7 pièce ; Camembert • 
marque 3 A 3.10 ; ordinaire 9 A 3-95 ; Brie 7 à 8 
kilo ; Bruyère 14 A 16 : port StJut 9 A 9..v> 
Hollande 8 A i7 ; Roquefort véritable 15.50 : B • 
d'Auvergne t3 à 1* : Fermier des Flandres 9A 
Pont l'Evéque 4 fr. pièce. 

Fruits et arlmeur*. — Oranges 2.40 A 3.90 le -ilo 
citrons 30 A 40-Je cent ; banane» 0.70 pièce : pomm. 
1 à 2 le kilo .; cerises 4 k 450; pommes de terr 
nouvelles 160 A 170 les loo kilos; carottes nouvelle 
325 les 100 kilos. 

Légume* «ses. — Lingots 300 les 100 kilos ; cbe-
•mers verts 330 A 3*0 ; flageolets blancs 940 A 25C. 

Légume*. — Betteraves rouges cuites 150 le kll» • 
Ails 4 A 6 ; carottes vieilles 1S0 les loo kUos 
tomates 4 le kilo ; ebonx verts nouveaux 8 A 15 ; 
douzaine ; choux-fleuxs. 37 S 33 : cresson les I 
bonnes 4 A e ; le kilo 3 . éptnards 1 23 A 1 7r 
oignons 150 A 170 les 100 kilos-, écbalottes nouvel 
0.30 A 0.40 le facheau ; oseille 1.50 A 9 le kUo • pi 
reaux 0.75 A 2.95 le factteau ; pommes de terre . 
A 60 les 100 kilos : petits ppls du MiCi 3 à 3.40 1 
kilo ; navets nouveaux 13 â" 15 les 13 bottes ; lai 
tues de pleine terre 3 A s la douzaine: artichauts 
19 A 18 la douzaine ; céleri 6* A 8 les 19 bottes : 
Persil t0 à 12 ; cerfeuil 2)35 à 3 ; d «mes 2 à 3 » 
pouépier 5 à. 6 ; radis 4.50 a 6 : fèves de marais 
150 le kilo ; rhubarbe 0.50 A Q.TO : asperges 5 A 7 
la botte ,- barbe de capucin 2.50 a 3 le kilo : laitue* 
de couches S A 14 la douzaine. 

Poisson d* m*r. _ Colins 3 A 4 le kilo ; soles 
S A 16 : raies 1 A 250 ; maquereaux S A 4.9S ; 
plies 1.50 A 4 : merlans 1 A-3.30 .- limandes 0.50 a) 
3 ; élirurues t A 2 ; rougets 1 A 2 : cabillauds 1 à! 
350 ; merluches 1 A 3 ; Saint-Pierre 1 A 9 : chien* 
de mer 1.50 A e. • * • *~««~» 

»J5&'E I Î C I E N T C E S' 3 — marché'aux- bestiaux. — 
Nombre total amené 378 : bœufs Ire qualité (an 
kilo de viande nette). 10 ; 2e, 9.25 ; 3o 7.75 _ Gé­
nisses : ire qualité 10.90 : 2e. 8.9a — Vaches : lre> 
qualité 9 ; 2e. 8 -. 3e. 6.75.— Taureaux -. lte qualité-
«50 ; Se 7.30 : 3e 6.30 Un peu de facilité dans le» 
achats par suite d'un arrivage "lus conséquent. Ceci 
a ajdé les acheteurs dans leurs tractations, leur per­
mettant de résister aux tentatives de hausse des 
vendeurs. Un minime résultat de quelques sous du 
baisse à la livre pourrait être acquis aux acheteurs 
d ailleurs la demande de la consommation est nlutoi 
modérée. 

BETHUNE, 3. — Marché aux. bestiaux. — 10 che­
vaux laltrons de 2500 A 3000 fr. ; 20 chevaux de t 
ans de 4000 à 4500 tr. : 100 chevaux de travail da 
5000 à 6000 fr. ; 20 mulets de 1500 A 3000 fr - 7 
?B,1i d e ^ Y 3P0 t r •'• 20».Porcs coureurs de 308 
A 420 fr. : 30 laitrons de 210 A 250 fr. : 3 chèvres de) 
5D à 190 fr. Viande de boucherie lo kilo sur pted t 
cheval de ire qualité de 2.50 A 3 fr. 
„ AIRE-STJR-LA-LYS. 4. — 90e veaux gras d» 750 aï 
» te- le kilo vif ; 39 petits veaux de 150 A 280 f r -
180 porcs gras de 8.10 A 8:60 le kUo 

ST-POLrSUB.-TERNOISE. 3. — ««Maux. — Mar­
che des plus actifs ; nombreuses transactions strr-
lout dans l'espèce porcine. La bonne vache so de­
mandait de 3200 à 3500 et même 3600 ; la sorte or-
d£?"Le SSJ 3 0 0 à M*» : la génisse prête valait d* 
1900 a 2600 ; quelques vea-ix de un an environ 
s» traitaient de 750 à 900 fr. : les porcelets en 

^ u r T d e ^ " ! i sTn, 4 1 6 n 5 • • » • • * • l e t l e s ~»-

Marchés de Lille du 5 Mai 
Le marché est nul sous le rapport des affaires ea> • 

raison de la réserve ues vendeurs et des acheteur» 
«n»,1» voient pas sans inquiétude la hausse actuelle 
de la livre. 

TEMPÉRATURE 
Huitaine une peu meilleure, quoique le temps enta 

toujours très frais pour le mois où nous sommés. •! 
e?< vrai aussi qu'à cette époque, les changements 
s opèrent très vivement. Situation assez normale 
dans l'ensemble, mais l'on se plaint déjà dans bleu 
des rayons que les blés en terre houllrent et sont 
un peu clairs. 

GEREALCS 
•la*. — La nouvelle tension des changes rend 

encore une fois le rAarcbé très animé avec orien­
tation nouvelle vers la hausse. De très nombreuses 
afatires de blés se sont faite» ces derniers jours 
très peu dans notre réirioij, où l'épuisement parai'. 
très proche, mais de fortes quantités de blés de 
la Creuse, Allier. Puy-de-nome, Indre. Cher et tous 
départements voisins ; la grosse majorité s'est 
faite dans la Vienne. On a payé les blés de la 
Somme et de l'Aisne l is A 160 (iénart ; ceux du 
Pas-de-Calais i « à 168 selon poids ; ceux de la 
vienne ou Touralne depuis 156 jusque 160 scion 
poids en disponible de 74 à 76 kilos ; enfin ceux 
de l'Ailler et autre* 77 kilos 164 A 165 départ. 

Quelques affaires se sont faites de 9 A 3 fr. de 
plus en livrables fin mal ou Juin. 

En farines, la taxe a été portée A 320 fr. 
demande reprend sérieusement en boulangt 
mais la meunerie résiste A toute tentation de v. . 

Son*. — Metileure demande de 61 à 62 tt 
sons ordinaires et 63 à 65 fr. en .belles marqi 

•eials*. — Le décret Imposant l'oftllgatior ' 
succédanés en mouture a r-.-ovoqué un cmt 
ment dans le marché du seigle. Cette denr> 
subi une vingtaine de francs de hausse en quelr 
Jours. Le seigle vaut aujourd'hui 12b à lac 
«ion points de départ. 

Mai*. — Très fermes de 116 A 117 fr. sur to 
époques en Plata ; Bessarabie attendus 120. 

Orge*. — Kxtremement fermes, aussi ; escourt ,. 
lo-> A 110 départ : orges de brasserie do 106 » «; 
selon provenances . moutures de 100 A 106. 

Avoines. — De plus en peas fermes Jaaoes-
blancbes pays, m-115 départ ; blanches 115-tta ; 
Plata clipped 118 et mixed 106 départ Dunkerque. 

TEXTILES 
Lin*. — En lins {le pays et de Belgique on ne trai­

te- aucune affaire, et aucun cours n'est enregistra 
Concernant la Jeune plante, les nouvelles sont fav » 
râbles mais la surface du sol étant nu peu tr< 
rapidement desséchée par le vent du Nord la végé­
tation s'en ressent. 

Eu lins de Russie. les transactions sont également 
arrêtées, on ne cote ni offre ni demande 

En fils de Un, de très nombreux filateurs ne co­
tent plus. Les prix sont excessivement termes, et il 
n'y a Pas d'affaires. 

Cotons. — sur le marché du coton la réserva 
est générale en brut comme enji ls on ne cote pas. 

Toile»— En toiles, la demandeL^s'est agretee et les 
fabricants ne sont pas disposés à enregistrer de 
nouveaux ordres. 

Chanvre, — Kn chanvre, la faiblesse du produis 
A l'origine se traduit en réalité, par de la haussa 
en raison du cours de la livre. Les ftmteur* ne 
font aucun achat. En fils de chanvre, les prix 
sont toujours excessivement fermer, mais les tran-
ajaction* sont paralysées par la situation générale. 

Juta. — En iute le brut n'a pas varié A l'ori­
gine, mais le cours de la livra rând les achats im­
possibles. En fils on n'enregist/'e aucun cours devant 
les incertitudes actueues I 

Chicorée. — cote du syndicat des fabricants p.» • 
la cossette disponible 116 rendu Lille et poirr 
récolte de 1926 110 rendu Lille. 

Le marché est fortement impressionne par l'abc-
dance d'offres d- négoce belge motivées par i*u 
variations sensibles de la devise belge qui Permet-
ten td'offrir la cossette A 115 rrv -«u frontière Cette 
différence avec les cours cités plus haut est Juswt-
flée par le transport et 1rs trais supplémentaires. 

En Belgique. le disponible se traitait lundi et 
mardi dans les prix de 101 à 103 aussi bien po- r lo 
disponible que pour la récolte 1926. 

En France par contre, le disponible est offert 
des conditions variant de 118 A 130 départ Avec \* 
d'acheteurs. 

Houblon*. — Marché très ferme. Alsace 2800-32» 
Bourgogne 1900^100 ; Saaz 3800-400 : Nord 9S0-1C 

Pailla* et foin*. — On .cote, le foin de prairie : 

Quelques jours p lus tard, tenant sa pro­
messe , elle installait Sylvette d a n s la ban­
lieue l'yonniaiae, où elle lui avait trouvé du 
travail et l a quittait e n Ici protuettant do 
fréquentes vis i tes . . . 

— Me voila tranquille.. . Ce n'est pas ici 
quo Lucien Esdarèns viendra l a dénicher, 
pensait-eUe en reprenant la route do Paris . 
Les voici séparés pour la v i a . . Allons, tu 
no t 'es pas trop mal vengée , m a f i l l e -
Mais il faut a présent songer a u x choses 
sérieuses. . . L a v ie t'attend... Et auss i Orner 
Compassèer, ton nouvel associé . . . Et cette 
vie-là, m a petite, v a singulièrement t'éloi-
gner do ton amie Sylvette . . . Il e s t fort pro­
bable -que - t u n e pourras pas t'intéreeser • 
îr.r^gfflTnnit Â Alïft... L A r»wrtTn«»tiriafnr»iaTw 

DEUXIEME PARTIE 

HÉRITAGE D'AMOUR 
1 

L'AGONISANTE 

Tissant leurs fiuj d'oubli en un vaste voile 
jeté sur lo passé , l e s jours s'étaieat accu­
mulés 

Huit ans avaient passé depuis ces jours 
de malheur. Eve Paradis et 6es vict imes 
avaient vécu. 

Où étaient-i ls?. . . Où était-elle, la semeuse 
de malheur? . . . 

Dispersés, séparés les uns des autres .ou 
dest inés à toujours s'ignorer, i l s poursui­
vaient leur vie assombrie ou définitivement 
gâchée, c o m m e belle qui avait fait leur mal­
heur poursuivait s a n s doute sa néfaste car­
rière.. . 

Mais huit années apaisent bien des dou­
leurs , les engourdissent ou les endorment. 

Après huit a n s d^absence, retrouve-t-on 
tels qu'on les avait la issés , ceux dont le des­
tin n o u s é lo igne? . . . 

Bien rarement. . . . _ 
Des sourires naissent ou 6'éte ignent . . La» 

yeux qui pleuraient ont séché leurs pleura 
pour s^éclairer de rayons nouveaux. . . 

La vie est c lémente qui permet 1 ouûu. 
Ëlle ne l'est point pour tous.. . . 
U n beau jour d'été s'apprêtait à diminuer 

s a Imniere... Au-dawus des arbres _ du 
Luxembourg le soleil dardait ses derniers 
rayons , apprêtant un de ces splendides cou­
chants dont s'émerveil le Paris. _ _ 

Maie tout le monde n'a pas le loisir â aa-
_- _ a a _ • a * _ _ _ A J — — • - « o l r O W l A f mirer de tels spectacles et de s'y attarder. 
Pa le et tenant une lettre à la main, un 

iûunfe hommf aa W1""1 à ic&xfics le dédale 

des rues dont est couverte la montagne Ste-
Geneviève. 

Vers quel chagrin courait- i l t 
11 semblait tout en émoi. . . 
Et tout e n se hâtant, u'une voix qui expri­

mait le déchirement de son être, il répétait : ' 
— Quelle catastrophe ! . . . Comment vais-je 

avoir le courage de part ir?. . . Devrai-je donc 
la laisser mourir eeu le ?... Car elle v a mou­
rir... Elle est perdue.. . L'infiimièire m e l 'a 
répété ce matin. . . 

Et il (précipitait s a course.. . 
Ce coin de Paris lui était certainement fa­

milier. 
11 arriva dans le haut de l a rue Mouffe-

tard et s'engouffra à l'intérieur d'un vieil 
immeuble, dont il escalada les é tages . 

Le cœur battant, il s'arrêta devant u n e 
porte et l'ouvrit avec précaution. 

On agit ainsi quand on appréhende d'être 
accueilli par une mauva i se nouvelle.. On 
retarde le plus qu'on peut l'instant d'ap­
prendre... 

Mais à quoi servent ces ruses ? On ne 
peut désarmer le destin.. . 

Quand u eut bien hésité, le jeûna homme 
se décida. 

— Lo lu ! appela-t-il... Petite Lulu ! . . . a s -
tu l à ? . . . . M'entends-tu? 

Son appel é ta i t plutôt Chuchoté, de cette 
voix basse et contenue qu'on prend sur la 
seuil des chambres de malades. 

L'angoisse étreint ces woix et l e s étran­
gle. . . 

On les entend pourtant... 
A l'appel murmuré, un bruit léger répon­

d i t . . Et trottinant comme une souris, u n 
garçonnet de sept à huit a n s apparut, frêle, 
pAlot... . , __ 

Ses y e u x étaient tout rouges ; des larmes 
mal séchêe*. Kn'm™,*- eacoxs . l a tana de 
s e s ioufir 

Il n'en était pas moins charmant , en -
plt de s a Lragihté. 

Son fin v i sage était encadré d e bon*. I 
blondes. . . 

Il avait de grands y e u x express i f s et m 
lancoliques, des yeux qui paraissaient s' 
tonner que la vie ne fût pas meilleure ai 
tout petits et qu'elle leur-apportât tant • 
sujets de larmes.. . 

Il devait être assez délicat — c o m m e I 
enfants des mères qui ont beaucoup soufft 
et beaucoup pleuré. 

Sous s a peau blanche, tes ve ines bleu» 
transparaissaient. 

S e s bras et ses jambes é ta ient m e n u s , s u 
cou très mince... 

Mais l'ensemble un peu mièvre n'en rt 
tait pas moins gracieux. Et les mouvemen 
aisés de ce petit garçon présentaient u> 
distinction naturelle qui frappait 

Accourant vers le jeune homme, il 
haussait sur la pointe des pieds pou 
présenter s o n front. 

L'arrivant écarta les boucles blonde."-
embrassa le petit Lulu, avec une émou 
mal dissimulée. 

— Mon pauvre petit! . . . Que vas-tu deve 
nir ? soupira-t-iL Mais d'abord, donne-mc 
d e s nouvel les ? Y a-t-il du mieux ?..- Corn 
ment v a ta m è r e ? . . . Je n'ai cessé de pen 
ser a vous deux durant tout le jour. J< 
t'apporte une s i mauvaise nouvelle, met 
pauvre petit l 

Il sent i t sur lui l e s grands yeux interro, 
teûrs du garçonnet et poussa un nouve 
soupir. 

— Allons, parlons d'abord de ta mèr 
reprit-il. A chaque heure suffit sa peine. 
Il sera temps ensuite de t'attrister dava 
tage et d'examiner le problème qui v a 1 
poser... Ote-rnoi f""1"""" s'est passée 1 
joarnéet - -i*-suinrei. 
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